
René Fumière, sa guerre d'Espagne...

René Fumière est né le 25 avril 1903 à Mont-Ste-Aldegonde. En 1925, il se marie
à Aurélie Trigalet Ils sont domiciliés à Carnières.

Mineur, il était membre d’un groupe d’obédience communiste, tout en étant
également membre du Parti Ouvrier Belge : la Centrale Révolutionnaire des
Mineurs1.

En décembre 1936, suite à la rencontre d'un brigadiste venu témoigner à la
Maison du Peuple de Carnières de ce qui se passe en Espagne. Il décide, avec son
ami Marcel Degrove, de s'engager au sein des Brigades. Dès lors, on ne révéra plus René.

Une conversation de 1937, sous le pont de la rue Roujuste à Carnières, entre René Baize et Marcel
Fumière vient confirmer que la famille était au courant de son départ vers l'Espagne2 : Marcel dit à
René, en Wallon, que son père était en Espagne. Étonné, René, lui demanda pourquoi, et Marcel
répondit qu’il était partit car si nous perdions en Espagne, la guerre viendrait chez nous…

René s’est engagé en tant que volontaire français au sein des Brigades
Internationales. Après une courte instruction, il fut versé, en tant que
brancardier, dans la XIVe Brigades dite la « Marsellesa ».

Nous ne pourrons jamais réellement confirmer ce qui suit mais il est probable
qu'à partir de là, les choses se sont déroulées ainsi...

La XIVeme Brigade Internationale fut créée le 2 décembre 1936 à Albacete,
la base des brigades internationales.

 Face à une attaque déclenché par les nationalistes dans le secteur de Alcolea - Alcalá la Real, elle
fut appelé en renfort. Le 23 décembre 1936, le bataillon "Sans Nom" arriva à Andújar avec un
minimum d'instructions mais bien armé. Ils se dirigèrent instantanément au mont Nava dans les
environs de Villa del Río où ils furent surpris par les nationalistes, dont la présence était totalement
inconnue par les républicains. Le bataillon "Sans Nom" fut totalement détruit. De ses 700 hommes
seulement 200 réussirent à atteindre Andújar. Le 25 décembre le reste de la brigade arriva à Andújar
avec pour mission de défendre Lopora. Ils attendirent, bien retranchés, l'ennemi qui les soumettaient
à un intense feu croisé provocant sa total désorganisation.

La XIVème brigade resta sur le front de Porcuna jusqu'au 7 janvier 1937, et fut transférée à
Galapagar pour intervenir dans les combats sur la route de la Corogne. Le 11 janvier ils quittèrent le
pont du Guadarrama flanqués par quelques tanks, et conquirent le mont Cumbre. L'avance se
poursuivit dans la neige jusqu'à ce que le bataillon "Vaillant-Couturier" arriva à Las Rozas, mais les
blindés républicains reculèrent et l'infanterie ne put tenir le terrain. Les autres bataillon se perdirent
dans la neige, subissant de lourdes pertes en ayant atteint aucun objectif. Le 16, les combats prirent
fin et l'on put constater l'étendue des pertes.3

Réné était donc probablement l'un de ces survivants !

La Brigade fut ensuite envoyée sur le Front de Jarama...

1 Mémoire de Camille Leroy
2 Suite à un entretien avec René Baize
3 http://lamarsellesa.free.fr/
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La Bataille de Jarama est une des batailles les plus « célèbres » de la Guerre d'Espagne. Elle s'est
déroulé du 6 au 27 février 1937 dans le contexte du siège de Madrid.

Le 11 février, un petit groupe de regulares marocains traversa la rivière sans se faire remarquer et
surprit la XIVe brigade internationale républicaine près de pont de chemin de fer de Pindoque à
Vaciamadrid, en se glissant au milieu des unités et en coupant la gorge des sentinelles.4

Le 12 février, forte préparation d'artillerie et des bombardements d'aviation précédent une nouvelle
poussée des fascistes qui veulent à tout prix élargir leur tête de pont.
Le bataillon « André-Marty »5 reçoit le choc de six bataillons ennemis; il tiendra jusqu'à la fin de la
journée le point de San Martin de la Vega.6

Deux hypothèses sont possibles :

1) René a été touché le 11 lors de l'attaque des Regulares et est décédé le vendredi 12 février
1937.

2) René décède le 12 février lors de l'offensive fasciste.
Quoi qu'il en soit, le document qui suit nous apprend qu'il est « tombé courageusement à Jarama ».

Marcel Degrove, rencontré par René Baize, bien après la Guerre, lui dira qu'il voulait aller
rechercher René en Espagne, ce qui laisse entendre qu'il aurait pu connaître le lieu où il fut enterré.
Malheureusement, Marcel Degrove étant décédé, nous n'en saurons pas plus.

4 http://fr.wikipedia.org/wiki/Bataille_du_Jarama   et La Guerre d'Espagne de Hugh Thomas.
5 Probablement celui de René.
6 Épopée d'Espagne (Brigades Internationales 1936-1939) p.98.
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